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Organisation	du	Travail			 Cette	thèse	va	analyser	les	représentations	de	l’esclavage	dans	la	Guadeloupe	contemporaine,	se	focalisant	sur	celles	produites	par	la	population	locale	et	leurs	effets	sur	le	récit	national	français.		Chacun	des	chapitres	suivants	analyse	des	sites,	musées	et	culture	locale	comme	texte	pour	explorer	la	complexité	du	rapport	entre	la	France,	la	Guadeloupe	et	l’histoire	esclavagiste	dans	l’ère	présente.									 Le	premier	chapitre	de	cette	thèse	examine	le	Mémorial	ACTe,	un	nouveau	musée	de	l’esclavage	qui	se	trouve	à	Pointe	à	Pitre	à	la	Guadeloupe.		Ce	musée	manifeste	la	nécessite	de	(re)-	construire	une	mémoire	collective	guadeloupéenne	autour	de	l’esclavage.	Il	est	né	de	l’impulsion	du	Comité	International	des	Peuples	Noirs,	un	comité	local	indépendantiste,	et	s’est	concrétisé	grâce	à	l’action	de	la	Région,	et	du	financement	du	gouvernement	français.	Projet	local	exprimant	les	priorités	de	la	population	guadeloupéenne,	ce	musée	révèle	en	fait	de	fortes	tensions	avec	la	République	française	qui	va	s’efforcer	de	privilégier	un	récit	national	français	fédérateur.			 Le	deuxième	chapitre	se	focalise	sur	la	Route	de	l’Esclave,	un	parcours	touristique	qui	amène	le	visiteur	à	découvrir	des	sites	issus	de	la	période	esclavagiste.		Ce	parcours	englobe	trois	catégories	de	sites	(paysages,	ruines	et	sites	
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		 	La	mémoire,	comme	l’articule	très	bien	le	terme	anglais	de	re-membering,	est	une	difficile	entreprise	de	(re-)	construction,	un	travail	laborieux	de	réassemblage,	de	redonner	la	vie,	de	réanimation	de	figures	déjà	à	demi-effacées.	Ainsi,	toute	reconstruction	mémorielle	est	provisionnelle	et	partielle,	dépendante	du	contexte	culturel,	politique	et	social	dans	lequel	elle	s’inscrit.			 L’immigration	vers	la	France	après	la	seconde	guerre	mondiale	ainsi	que	la	départementalisation	des	anciennes	colonies	(Guadeloupe,	Guyane,	Martinique,	Réunion,	Mayotte)	ont	affecté	la	composition	sociale	de	la	France	et	son	rapport	à	l’Histoire.	En	effet,	ces	nouvelles	générations	de	Français	altèrent	non	seulement	le	tissu	social,	culturel	et	politique	du	pays	mais	également	les	discours	sur	l’identité	française.	Ainsi	apparaissent	de	nouvelles	revendications	qui	étaient	jusque-là	réprimées	et	qui	vont	donc	affecter	la	mémoire	collective	en	temps	que	reconstruction	du	passé.	Cette	France	multi-ethnique	provoque	une	modification	des	mémoires	dans	sa	quête	pour	la	reconnaissance	de	ses	différentes	composantes.			 Ces	changements	constants	sont	des	manifestations	des	voix	et	des	expériences	précédemment	vaincues	qui	finalement	occupent	un	nouvel	espace	d’expression.	Ces	nouveaux	espaces	sont	le	résultat	de	résistance,	de	tensions	entre	des	visions	concurrentes	de	l’histoire	et	témoignent	de	la	maturation	et	de	l’acceptation	d’une	France	multi-ethnique.	
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	 Le	rapport	à	la	mémoire	n’est	donc	pas	une	présence	monolithique,	mais	expose	plutôt	un	espace	inconfortable,	ambigu,	car	il	conteste	une	mémoire	généralement	acceptée	et	articule	le	rapport	conflictuel	à	cette	histoire.	Cette	ambiguïté	est	clairement	présente	dans	les	textes	analysés	dans	cette	thèse.			Le	Mémorial	ACTe,	La	Route	de	l’Esclave,	la	revalorisation	du	gwoka,	la	littérature	s’efforcent	de	remplir	le	vide	de	la	mémoire	collective	française	autour	de	l’esclavage,	un	récit	longtemps	étouffé	par	le	récit	national	français	qui	cherche	avant	tout	à	mettre	l’emphase	sur	la	liberté,	l’égalité	et	la	fraternité	et	une	cohabitation	pacifique.		En	mettant	fin		au	silence	autour	de	l’esclavage,	ces	textes	créent	un	contre-	discours	qui,	tout	comme	le	discours	occidental,	est	troué	de	silence	et	d’oubli.			La	(re)-	construction	de	la	mémoire	collective	française	permet	à	la	population	issue	de	l’esclavage	de	créer	son	propre	récit,	lui	donnant	le	pouvoir	de	décider	ce	qui	est	remémoré	et	ce	qui	est	oublié.			Même	dans	leurs	compromis	et	ambiguïtés,	ces	sites,	musées,	manifestations	culturelles,	et	textes	littéraires	deviennent	des	facteurs	politiques	centraux	et	participent	au	débat	public.	Ils	nous	poussent	à	considérer	la	mémoire	et	l’histoire	comme	des	éléments	discursifs	évoluant	sous	l’impulsion	des	pressions	sociales	et	politiques.	Ainsi,	l’articulation	de	cette	mémoire	nous	informe	beaucoup	plus	sur	notre	présent	que	sur	notre	passé.	Elle	nous	informe	des	dialogues	et	des	débats	qui	ont	lieu	au	sein	de	cette	démocratie.	Dans	son	article	«	Esclavage,	citoyenneté,	crime	contre	l’humanité	»	Françoise	Vergès	affirme	qu’il	faut		aussi	savoir	entendre	les	cris	de	colère	de	celles	et	de	ceux	qui	disent	:	la	République	compte	en	son	sein,	aujourd’hui	même,	des	descendants	
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d’esclaves,	et	elle	ne	peut	ignorer	leur	demande	d’une	inscription	et	d’une	reconnaissance	de	cette	histoire,	qui,	loin	d’être	une	anecdote,	questionne	le	récit	officiel	sur	l’égalité,	la	citoyenneté,	la	diversité	culturelle	et	la	démocratie.	(171)		Jusqu'à	une	époque	récente,	l’histoire	coloniale	était	marginalisée	dans	la	réflexion	politique,	on	prônait	«	l’oubli	du	passé	»	au	nom	de	la	réconciliation	nationale.	Cependant,	alors	que	les	manifestations	de	la	mémoire	de	l’esclavage	étudiées	dans	cette	thèse	témoignent	du	nouveau	visage	de	cette	France	postcoloniale,		les	silences	et	autres	effacements	qui	entourent	ces	manifestations	dévoilent	la	présence	pesante	du	racisme	et	l’illusion	que	la	France	est	entièrement	libérée	de	son	passé	colonial	et	esclavagiste.			 Etant	données	les	récentes	déclarations	de	certains	membres	du	corps	politique	français10,	force	est	de	constater	que	beaucoup	d’efforts	restent	à	faire	afin	de	pleinement	reconnaître	les	contributions	à	la	culture,	à	l’art	et	à	la	pensée	des	personnes	issues	de	l’esclavage	et	de	la	colonialisation.		Dans	les	mots	de	Françoise	Verges,	cette	histoire	et	cette	mémoire	«	posent	des	questions	passionnantes	au	politique	car	elles	permettent	de	revenir	sur	ce	qui	constitue	l’humain,	sur	la	présence	pesante	du	racisme,	et	sur	la	permanence	de	la	prédation	dans	les	sociétés	humaine	».	(Esclavage,	173).		Ces	questions	restent	sans	réponse,	mais	si	la	France	est	vraiment	un	«	grand	pays	qui	n’a	peur	de	rien	»,	comme	constate	F.	Hollande,	l’histoire	et	la	mémoire	de	l’ère	esclavagiste	deviendront	des	parties	fondamentales	du	récit	national	français.	
																																																								10	La	députée	européenne	Nadine	Morano	a	récemment	proclamé	que	«	La	France	est	un	pays	de	race	blanche	».	En	2014,	Anne	Sophie	Leclere,	une	candidate	municipale	du	Front	National,	a	comparé	la	Ministre	de	la	Justice	Mme	Christine	Taubira,	une	Guyannaise,	à	une	guenon	sur	son	compte	Facebook.		
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